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ba pfltitfl communfl dfl fO'R,Ge� CV''(IU/il� itait jusqu'fln 1878 unfl rigion dfl vignobli. 
ba vigni procurait aux habitants uni cirtainfl aisanciz izt occupait uniz 
nombrizusiz main-d'qz,uvriz. Mais diz mauvaisizs conditions atmosphiriquizs 
la gilifl surtout pouvait aniantir la ricoltiz. <vans ciz cas il fallait plua:;iiurs 
anniiw pour ipong!Zr l!zs riztards accumulis d!Z pai!Zm!Znt. b'!Zau d!Z Vifl itait distill!ZIZ 
sur placiz izt il !ZXistait sur la commun12- 9 distill1Zri1Zs. b'un!Z d'ill!Z appartenait 6 '(lntoine 
Cti'(l'R.'R.O/i !Zt sa f!Zmmi niz.!2 ti!Znri!Zttfl C'(llbb'(IU®, elle iz.tait situi!Z sur la 
propriiz.ti actuelle d!Z M. 6ion 12t 'R.obizrt :B'(l'R.CVO/i. 

<v12 IÇZur union naquirent 8 infants dont l'un eug!Zne iz,tait particulièrimint instruit, 
intelligint et clairvoyant. <viz 1872 à 1878, 112 phylloxizra fit d12s ravagizs dans la 
rigion aniantissant le vignoble IZI laissônt l12s htJbitants sams rissourcizs. Il 
fallait changir di cultur!Z, fair12 d12 l'ilizvagi, transformizr lis chais à vin 12-n écurii, 
produiri bli 12-t ciz.riz.alis. ba propriiz.,tiz. était morciléi et les exploitations trop piztitizs 
pour g;upporter un pariil changemiznt. eugizne Cti'(l'R.O N izut alors l'idiiz di 
mon1!Zr un!Z nouvizlliz di3lillirii sur la placiz di l'anciinni mais cizlliz-ci sizrvant à 
distillir les bittiravis. Il fit un voyagiz dans le Nord di la franc12 pour voir comm!Znt s12 
pratiqm�it cett!Z eulturiz izt l'usin!l fut construite 12n 1882. izt izn 1884 l'on ajouta l12s 
appanzil.i> nieizssairu à distillizr I12,s grains. 

en octobr12 1887, Monsieur Gti'(l'R.'R.O/':I cnfo un12 sociiti anonym!Z il émit 700 
ac1ions d!Z 200,00 f chacunfl. ba nouvelle dirizction fut confii!Z à un cons!Zil 
d'administration composiz. di cinq m1Zmbr1Zs. Il g;embhzrait qu!Z C!Zttfl 
transformation iz.,tai1 dufl à d!Zs difficultis financières. Un anciizn du pays nous a dit qufl 
lig; apparflils sizrvant à dLitill12r niz conviznaiÇZnt pas ... bors d!Z IÇZur achat M. Cti'(l'R.'R.ON 
n'y connaissai1 ri!Zn. P!2uHztre au dipart n'y avait-il pas ass12z d12 b1Ztt12rans à trait!Zr 
pour l12s inv12stiss12m12nts riz.,alisiz.s ... <v12s '(lgricult!Zurs aminai!Znt liurs récoltis aV!ZC dizs 
brouiztt12,s ... 12,t lizs b12tt12riwizs itai12nt stockiz12s au pi12d dfl l'usin!Z sur l!Z tirrain qui 1ouch12 
à la maison dlZ M. bion :Bfl'R.®O1':\. 

d3i!Zn1ôt M. Cti'(l'R.'R.ON riztira s!Zs capitaux dfl C1Ztt1Z usini dont il n'avait plus la 
dir12ction. ell!Z fonctionna cipindant plusi12urs anntizs (Zncori puis illi fut 
v12ndu12 à un habitant d''(IIG'R.efeUlbbe �l;Beli'(lbe"R _ 12t ctiz.mantilifl. Mais M. 
Ctl'(l'R.'R.ON construisit alors il y a c12nt ans un12 diuxiizm12 usin12 c12ll12 du Magnou 
qu12 b12aucoup d'habitants d12 fO'R.6e� ont bi12n connuiz. e1112 fut plus tard 12lli-m!2m12 
vindui à un industri12l M. Cti'(l'R_;B O/i/ie'(IU. ;Bi12n qu12 l'idiz.12 drz distillirii fut 
giz.nial12 ill12 n'apportera pas fimmcièr12m12nt lizs risultats izscomptis à son aut12ur. 

Mais cit hommrz 12ntr12pr12nant n12 Sfl cont12n112ra pas d12 montizr d12ux usin12s 
p12ndant 11 ans, à la titi d12 la commun12, il riz.alise unfl oizuvr12 cong,idiz,rabl12. '(lu 
cours d12 la dilibirntion du 31 octobri 1884, voici Cfl qu'il icrivait : « Considirant que 
l'instruction doit !2tri donniz.12 dans uni largi misunz aux habitantg; d12s eampagnizg, 
comm(l à c12ux d12s Vill!ZS dizcidiz qu12 c12tt12 anniz.i lis institutiurs siront autorisis è. 
ouvrir d12s cours d'adult12s ; il attribuiz 100,00 f pour l'institut12ur, 20,00 f pour 112 
chauffag12 d12s garçons 12t 1.5,00 f pour lis fill12s . 
. ./ .. 



ba claSSiZ diZ garçons comprÇZnd 70 à 75 il!ZViZS; il riclamait un institutiZur adjoint apnzs 
plusi;wrs demandes sans nzsultat. Il installa Jules B'R:flU<E> dans ces fonctions et 
assura son traitement sur liZ budget diZ la communiZ. Pour y pourvoir, les arbres 
du pre,sbyt;z:re, furent vendus. Plm, tard, il demanda une adjointe pour l'icole des 
filles et cria une biblioth;z:que,. 
Un burÇZau d;z bi;znfaisance fut nom mi pour l;zs plus pauvres. Il avait !oui un 
terrain en face de l'actuelle mairi;z, pour y fair;;:, t;z,nir des foir;z,s afin qu;z l;zs 
agricultçwrs ViiZnn!Znt y ViZndriZ l;zurs animau,1< iZt tous liZS autrÇZs produits diZ liZur 
f;z,rmiZ. li y avait 12 foiris par an ÇZn CiZ t1Zmps là ... 

Pendant tout son mandat, il envoya au Pr!Zfe,t, pititions et demandes toujours 
rejettes, pour que le train s'e.rnzte 6 fO'R,6 e� en fe.ise.nt Ve.loir que les proprittaire,s 
avaient cidi du terrain pour itablir le ligne de chemin d!Z fer et qu'il leur fallait allizr 
à '(ll6'R,efeUI66e et à Cti'(lM;BON prendre 112 train lorsque le,urn affaires lis 
obligiaiint à voyagiZr. 

Monsieur Cti'fl'R'RON avait p!Zrdu sa f!Zmmi in 1888, lui­mtmiz dicouragi et malade, 
il dîmissionna diz ses fonctions di mairi çrn fivriizr 1892 il SIZ nztira à Ciri où il avait 
obtenu un burizau diz tabac. Il y mourut au mois de, Mars suivant il n'avait qu1Z 53 
ans. 

(linsi disparut l'un des plus grand maire, de, fO'R,Ge�, l'un de ceux qui ont le plus 

qwvrt pour l;wr commune. '(l son dip()rt, la commune sinistrte avait riztrouvt son 

dynamisme: 

- dizu>< usin1Zs, une b;wrrerie, 40 ntgociants et d!Z nombr1Zu>< artisans ...

'(lujourd'hui cent ans apnzs la construction de, l'usine, du Magnou, ]izs habitants de 
fO'R.6e� peuvent ê)Voir un1Z pensie pour celui qui fut un tris grand maire sans nztire,r 
pour lui-mime le moindre avantage, personnel. 




